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Voilä un rapide coup-d'ceil sur celte page de noire histoire; ce que notre pays
a souffert ne saurait se decrire : quel enseignement n'y pouvons-nous pas puiser?
Qu'aucun peuple, s'il veut garder sa liberte et son independance, ne doit oublier

d'aiguiser son glaive landis qu'il cn est temps encore ; que la dösunion appelle
Tennemi, et qu'au sein de la paix il faut songer aux menaces de l'avenir. Que si

jamais la guerre vient frapper ä nos portes, de sa main gantöe de fer, qu'elle
trouve un peuple brave, uni et pröt ä tout.

C'est ä vous, jeunes officiers, c'est ä vous d'emporter celte conviction dans les

rangs de Tarmee. Les officiers sont les gardiens responsables decel Clement moral

que je voudrais voir se developper en vous, qui s'y döveloppera sans doute. Allez I

Que vos subordonnes trouvent en vous Texemple de l'obeissance, du sacrifice, de

la constance et de la sobriete ; allez I et si l'heure sonne au cadran sanglant des

batailles, soyez dignes de nos pöres et braves comme eux I

Souffiez cet esprit de notre öcole d'aspirants dans tous nos bataillons, et vous

aurez satisfait ä la plus haute de vos täches. (Applaudissements et vivats prolongös

Ecole centrale de thoune.

L'ecole s'est terminee le 12, et Ton peut dire sans crainte de de-
menti que les jours d'inspection et d'examen ont donne tres-bon te-
moignage de la maniere dont le temps y avait öte employe.

La rharche-manoeuvre qui a Signale la derniere periode de Tecole
s'est executee, quoique trös-penible, avec beaucoup d'ordre et au parfait

contentement de M. le colonel federal Denzler, qui en a fait com-
pliment aux officiers et k la troupe. Voici quelles etaient les dispositions

pour ces trois journees:

Suppositions genörales.

L'avanl-garde d'une armöe ennemie qui s'est avancöe vers Fribourg a franchi

la Singine aux environs de Schwarzenbourg.
La division de Tarmee suisse de TAar, placee ä Thoune pour surveiller la töte

de pont et les döpöts de Thoune, regoit l'ordre de rejeter Tennemi derriere la

Singine el la Sarine et de retourner ä Thoune du cöte de Berne, en traversant la

Singine införieure.

Premiere journöe de marche Ie 5 juillet.
La division, parlagee en deux colonnes, partira de Thoune de grand matin.
La pren»iere colonne, sous le commandement de M. le colonel fedöral Alioth,

se composera des troupes suivantes:
1™ brigade d'infanterie (bataillons n09 52, 55 et compagnie de carabiniers

n° 35).
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Les batteries ii05 1, 2 et \.
Les compagnies de cavalerie n0§ 18 et 19.

Celle colonne marchera par Uetendorf, Scfligen et Lohnstorf ä Riggisberg.
La deuxiöme colonne, sous le coiimiandemcut de M. le colonel federal Meyer,

se composera de la

lle brigade d'infanterie (bataillons n°* 8 et 23 el compagnie de carabiniers

n° 29).
Batterie n° 3.

Elle marchera par Thierachern, Wahlen, Längenbühl, Waltenwyl et Weyers-
boden sur Riggisberg, oü eile se röunira ä la premiöre colonne.

Les colonnes organiseront le service de sürete pendant la marclie et etabliront
entr'elles leur communication.

Halte ä Riggisberg,

Marche en avant de la division contre Schwärzenbourg.

L'ennemi, marque par les compagnies de carabiniers n05 29 et 35 et par deux

pieces de la batterie n° 4, sous le commandement de M. le lieutenant-colonel fed.

Lecomte, a pris posilion en degä de Rohrbach.
Le bataillon n° 52, avec la balterie n° 1, avangant sur la gauche par Muri et

Krotlenbach, et le bataillon n° 8, avec les deux pieces de la balterie n° 4, parlis
sur Ia droite par Tromwyl et Mättenwyl, forcent Tennemi ä se relirer ä Ober-
rothen surle plateau, par le pont de Rohrbach.

Attaque des positions ennemies.

Le balaillon n° 55 suit avec la batterie n° 2 le bataillon u* 52, qui s'avance

sur la gauche avec la batterie n° 1. Cette colonne marche au-delä de Giebelegg,
cherche ä forcer le passage du Sehwarzwasser vers Graben et ä penötrer dans le

flanc droit de Tennemi.

Le bataillon n° 8 (avec les deux pieces de la batterie nu 4) marche vers

Schwanden oü il devra prendre position.
Le bataillon n° 23 et la batterie n° 3 s'avancent avec toute. la cavalerie sur la

grande route.
Commandant de la colonne de gauche : M. le colonel fed. Alioth.

» »> de droite: M. le lieulenant-colonel fed. Kirchhofer.

» » du centre: M. le colonel fed. Meyer.
L'ennemi presse sur les deux flaues se retire sur Schwarzenbourg par Höhstalt.

Bivouac d Schwarzenbourg.

Le balaillon n* 52 oecupera les avant-postes.

Seconde journöe de marche le 6 juillet.
Pour poursuivre Tennemi, qui, la veille, a repasse la Singine, et pour l'empe-

cher d'occuper les ponts de Thörishaus, Flamatt et Neueneck la division fran-
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chira la Singine en deux colonnes. (La colonne des equipages ira direclemenl ä

Könilz par Eichi et Scherlitz.)
lre colonne (commandant M. le colonel fed. Alioth),

lre brigade d'infanterie, bataillons n0" 52 et 55,
Batteries n" 1, 2 et 5,
Cavalerie nos 18 et 19.

Marche vers Neueneck par Eichi et la Rtichmühlebrücke (le pont de la

Ruchmühle), Albligen et Uebersdorf. Celte colonne etablira des Communications avec la

2me colonne (commandant M. le colonel fed. Meyer),
2me brigade d'infanterie (bataillons nos 8 et 23),
ainsi qu'une section de la batterie n° 4

qui franchira la Singine pres du moulin de Sodbach. Elle rencontrera prös de

Heilenried toute l'avant-garde ennemie et en sera repoussee. Au commencement
de la retraite arrivera un renfort de la lre colonne qui se composera

de la batterie n° 5,
des compagnies de cavalerie n° 18 et 19.

Reprise de l'offensive. L'ennemi passe la Tafferna et se relire derriere Schmitten

oü il recevra des renforts de Fribourg, qui forceront ä la retraite notre colonne

arrivöe par Zirkels jusqu'ä la hauteur de Pfaffenholz. Celte retraite sera effectuee

par Wünnenwyl et Baggenwyl vers Neueneck, oü eile sera soutenue par la

premiere colonne qui s'est avancee par Dritthäusern.

Position de combat ä Neueneck.

Halte de la division pres de Grund.

Marche en retraite sur Könitz par Wangenhubel.

La 1™ brigade d'infanlerie (bataillons n0352 et 55 et compagnie de carabiniers

nn 35) par Oberwangen et Herzwyl.
Toules les autres troupes par Niederwangen et Ried.

Bivouac ä Könitz.

Troisiöme journöe de marche le 7 juillet.
Marche en retraite de la division en trois colonnes par le Könitzthal ä Kehrsatz

dans l'ordre suivant:
lrt colonne (commandant M. le lieutenant-colonel föd. Tronchin),

Bataillon n° 52 et compagnie de carabiniers n° 35.
Elle marchera par Zimmerwald, Müblern, Riggisberg sur Mühlethurnen oü eile

formera l'arriere-garde de la

2* colonne (commandant M. le colonel fed. Alioth),
Bataillon n° 55,
Les deux brigades d'artillerie,
La compagnie de carabiniers n° 29.
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Marche sur Uetendorf par TofTen, Kaufdorf, Miihlethurnen, Sefligen.
3" colonne (commandant M. le colonel fed. Meyer),

2e brigade d'infanterie (bataillons nM 8 et 25),
Compagnies de cavalerie n0' 18 et 19,
Colonne d'equipages.

Marche sur Uetendorf par Belp, Kirchdorf et Ulügen.
Les colonnes elablironl les Communications entr'elles et disposeront l'arriere-

garde necessaire.

Marche de la division d'Uetendorf ä Thoune.

Thoune, le 2 juillet 1863.

Le chef de l'etat-major:
WELTI, lieutenant-colonel fed.

NOUVELLES ET CHRONIQUE.

Leprojelde loi touchant l'introduction dans Tarmee du nouveau fusil d'infanterie,
soumis actuellement aux Chambres, ötablit que Tarmement devra s'operer en si.v

annees, ä parlir du 1er janvier 1864. On a besoin de 80,032 fusils, y compris le

20 °/0 surnumeraire exige par la loi. Voici comment se repartirail Tarmement sur
les six annees.

En 1864, pour armer la deuxieme compagnie de chasseurs (la premiere est dejä

en possession du fusil), on aurait besoin de -. 9,072 fusils;
En 1865, une compagnie du centre 13,800 »

En 1866, id. 13,800 >»

En 1867, id. 13,958 »

En 1868, reserve 14,701 »

En 1869, »» 14,701 »»

Total: 80,032 fusils.

Les propositions faites au departement, ensuite du concours ouvert pour la

fourniture des fusils ont permis d'admellre que Tarme reviendrait ä 80 fr., y
compris les frais de contröle. (?*?) C'esl ce chiffre qui a servi de base aux caleuls.

Or, 80,052 fusils ä 80 fr. fönt Fr. 6.402,560
Los frais de transformation des munilions sont evalues ä » 412,720
On ajoute pour imprevu > 84,720

Ce qui donne la somme totale de Fr. 6,900,000
La moitie de celte somme incombe aux cantons, ce qui laisse, pour la part de

la Confödöration, 3,450,000 fr. ä depenser en six ans, savoir:
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